(a petite maicon

(& porte encor fermée et lec fenétres cloges,
A peine (a2 maicon cort dec taillic couverte.
Un payscage exquic borne cet univere

Ou [on réve, oublieux de¢ effete et dec cauces.

Le gai matin, qui rit dang la fraicheur dec choge,
Augcitot réveillé, frappe aux contrevente verts.
(ee autommes clémente et le¢ tiedee hivere

Y mélent le parfum des blance myrtes aux roces.
Cect la quil faudrait vivre au tempe du moic de mai.
Heureux du grand coleil, le cour bon d'étre aimé,

Causant & deux durant les jours pleing de lumiére.

Aucun art nembellit (a petite maicon,



Rien nen trouble la paix cect precque une chaumiére,

Et la vieille romance avait pourtant raicon.

Albert Mérat (1840-1909)



